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Ce que vous me dites de Hübner ne m'étonne pas ; il a de l’esprit, mais son esprit
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est placé trop bas pour se répandre aisément ; il n’y a que les esprits hauts qui
soient communicatifs et libres.
Vous avez en effet bien peu de ressources à Paris en ce moment ; mais vous en
auriez encore moins ailleurs. La campagne est bonne à ceux qui ne craignent pas la
solitude.
A mon avis, vous avez tort de ne vouloir absolument. d’aucun château ; vous n’y
seriez pas, il est vrai, aussi parfaitement, sans gêne que chez vous ; mais vous y
auriez un peu de bonne conversation et beaucoup de bon air. Il faut bien choisir
entre ses goûts et sacrifier quelque chose des uns à la satisfaction des autres. Je
vous fais de la très bonne morale, sans compter sur son succès.
Pour moi, je ne parie plus ni pour contre l'Empire ; il viendra, ou ne viendra pas,
comme on voudra ; je n’y pense même plus. Je puis oublier beaucoup le présent.
La guerre devient bien vive, entre le Times et le Moniteur. Je ne crois pas que cela
serve le Président en Angleterre où tout le monde lit  le Times et personne le
Moniteur. Et en France, où personne ne lit le Times, et tout le monde à présent le
Monteur, cela n’a d'autre effet que d’apprendre au public, que le Times attaque
violemment  le  Président.  Ce  sont  des  polémiques  où  l’on  s’engage  pour  la
satisfaction de son humeur, non pour le service de son intérêt. Je les comprends de
l'Empereur Napoléon, il faisait la guerre à l'Angleterre ; il la lui faisait dans le
Moniteur  comme  partout  ;  ses  articles  étaient  soutenus  par  ses  canons,  et
expliquaient  ses  canons.  Mais  le  Président,  est  et  veut,  être  en  paix  avec
l’Angleterre ; le Moniteur ainsi employé lui rend la paix plus aigre voilà, tout. C’est
un mauvais calcul un anachronisme.
Je suppose que vous ne lisez pas le Bernardin de St Pierre de M. Ste Beuve. aussi
soigneusement que ses Regrets. Quatre Bernardin de St Pierre à la fois, celui qui a
eu le prix à l'Académie, celui de M. Villemain dans son Rapport, celui de M. de
Salvandy dans les Débats, et celui de M. Ste Beuve dans le Constitutionnel, c’est
beaucoup.
Vous êtes vous fait lire le Rapport de M. Villemain ? Aggy lit-elle bien tout haut ?

Onze heures
Je reçois quatre lignes de Piscatory qui me dit qu’il est malade, et qu’on le croit
dangereusement malade, d’une esquinancie. Lui, il se croit mieux ; mais il finit en
me disant. " Je pourrai me vanter d'avoir été pendu. " J’en suis très fâché, car j’ai
vraiment de l’amitié pour lui. Adieu, Adieu. G.
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